
De Picardie en Acadie 
 
Mais qui a dit que les Picards n’aimaient pas le grand air ? 
Ce n’est pas en Acadie qu’on l’a dit au contraire 
 
En ces temps là de grands vaisseaux levaient leurs voiles en hâte 
Certains marins croyaient encore que la terre était plate 
C’était la course au nouveau monde, il fallait la gagner 
Perdu sur la mer furibonde, braver tous les dangers 
 
Mais qui a dit que les Picards n’aimaient pas le grand air ? 
Ce n’est pas en Acadie qu’on l’a dit au contraire 
Eux savaient bien que nos marins du Nord étaient grands voyageurs 
Parés à vivre l’aventure pour un monde meilleur 
 
En ces temps de disette, de dîme, de gabelle 
S’offrait un monde en liberté, pour une vie nouvelle 
Ils rêvaient tous le cœur léger d’un pays merveilleux 
Aux mille ruisseaux, aux terres fertiles, aux étangs poissonneux  
 
Mais qui a dit que les Picards n’aimaient pas le grand air ? 
Ce n’est pas en Acadie qu’on l’a dit au contraire 
Eux savaient bien que nos marins du Nord étaient grands voyageurs 
Parés à vivre l’aventure pour un monde meilleur 
 
Par le troc avec les Indiens ils seraient libres et riches 
Les semailles cachées dans leurs poches allaient vaincre la friche 
Est-ce conte ou légende de la grande Acadie ? 
On dit que le premier blé d’Amérique venait de Picardie 
 
Mais qui a dit que les Picards n’aimaient pas le grand air ? 
Ce n’est pas en Acadie qu’on l’a dit au contraire 
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